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TECTONIQUE
ET

RYTHMES DE SEDIMENTATION

PAR

Albert CAROZZI

(Avec 8 flg.)

(suite et fin)

CHAPITRE IV

L'INDICE D'INTENSITE TECTONIQUE (IIT)
ET L'INDICE DE CHARGE (IC)

§ 1. L'lNDICE D'iNTENSITE TECTONIQUE REGIT LA REPARTITION

DES POUSSEES TECTONIQUES.

Lorsqu'on est en possession de la courbe de variation de

l'intensite tectonique pour differents points d'une meme
formation, il est interessant d'efTectuer des comparaisons et eeci

de trois manieres differentes:

a) comparaison de l'intensite des diverses oscillations prises
isolement;

h) comparaison de l'intensite de l'ensemble des oscillations
ressenties;

r) comparaison de l'intensite des oscillations ressenties et de

l'intensite des contre-coups transmis ä distance.

Pour ce faire, il faut introduire une notion nouvelle qui est
celle de «Vindice d'intensite tectonique locale».
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88 TECTONIQUE ET RYTHMES DE SEDIMENTATION

Comme il n'y a pas de critere pour evaluer un maximum afin

d'exprimer les valeurs en pourcentage, la definition sera la
suivante: valeur de l'intensite d'une oscillation ou somme des

valeurs des intensites des oscillations ressenties en un point
pendant un temps donne et suivant les conventions adoptees.
Cet indice local exprimera les valeurs de l'intensite de reaction
du point en question vis-ä-vis des efforts tectoniques. 11 se base

sur les indications fournies par la courbe de l'intensite tec-

tonique.
Pour caracteriser les contre-coups transmis ä distance, nous

utiliserons une autre notion qui est celle de V indice d> in tensile

tectonique regionale. Sa definition est la suivante: valeur de

l'intensite d'un contre-coup ou somme des valeurs des contre-

coups enregistres en un point pendant un temps donne et
suivant les conventions adoptees. Dans ce cas, il faut utiliser
uniquement la courbe de l'indice de clasticite non modiliee

puisque pour construire la courbe de l'intensite nous avons

precisement elimine les influences ä distance.
Cet indice nous renseignera sur l'intensite de transmission ä

distance des diverses oscillations par l'intermediaire des cou-
rants. II est interessant d'essayer de degager les relations liant
le passage des poussees du fond marin au milieu aqueux. II
semble en effet que, pour une energie donnee au depart, la

quantite transmise soit plus faible en milieu aqueux que par le

fond, ce dernier ayant un coefficient d'absorption moindre.

Quant ä la rapidite de transmission ä intensite egale, eile est

forcbment plus grande par le fond que par l'intermediaire des

courants.
Les trois types de comparaisons dont nous avons parle plus

haut, qu'il s'agisse de chaque oscillation ou de l'ensemble, se

font en plan ä l'aide des courbes joignant les points de meme

indice, selon les methodes qui ont dejä ete decrites. II sera

ainsi possible de constater si la distribution de l'intensite
tectonique dans l'espace et dans le temps est uniforme ou

variable. Dans ce dernier cas, on reperera le trace des zones

d'intensite differente (diametres de poussees) afin de suivre
leur evolution; il en sera de meme pour les variations dans la

transmission ä distance des poussees tectoniques.
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§ 2. Les relations entre l'indice de sensibilite
TECTONIQUE RAPPORTE A LA COURBE BATIIY.METRIQUE RELATIVE

ET L'lNDICE D'lNTENSITE TECTONIQUE LOCALE.

II s'agit au fond de rechercher les rapports entre la sensibilite
et l'intensite de reaction d'un point donne. Theoriquement
parlant, il n'y a pas de liaison necessaire entre les deux carac-
teres, car une zone structuralement sensible ne coincide pas
foreernent avec un perimetre de forte intensite. Cependant,
dans la pratique courante, les cas abondent oü les deux carac-

teristiques vont de pair. Dans l'etat actuel de nos recherches

il n'est pas encore possible de forrnuler des lois generales ä ce

sujet.

§ 3. Les exemples.

Dans la plupart des cas nous n'avons tenu compte, dans

l'etablissement des divers indices, que de la valeur des oscillations

positives, ceci afin de simplifier les problemes a leurs
donnees essentielles et pour parer aux complications resultant
des frequents changements de milieu.

1. Coupes du groupe de La Dole.

a) Determination de Vindice d'intensite teetonique locale.

II s'agit de la somme des valeurs de l'intensite des oscillations

ressenties localement par la courbe bathymetrique
relative. Les cbiffres qui figurent dans le tableau ci-dessous, sont

N° des
oscillations Itiondaz Les Biolles La DOIe

1 45 45 90
2 30 0 30
3 80 45 0
4 80 45 80
5 80 45 80
6 0 45 80
7 0 45 95
8 0 45 95

Total 315 315 550
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les memes que ceux utilises lors de l'etablissement de la

courbe de l'intensite tectonique; en d'autres termes, ce sont
les valeurs de l'indice de clasticite apres modifications.

La coupe de La Dole atteint le total le plus fort; rappelons
qu'elle etait aussi en tete pour l'IST rapporte ä la courbe

bathymetrique relative, montrant ainsi que dans ce cas forte
intensite et forte sensibilite vont de pair. Quant aux coupes de

Riondaz et des Biolles, elles ont des valeurs semblables et
n'offrent rien de particulier.

Si Ton compare les valeurs respeetives de chaque oscillation,
on remarque que, pour toutes Celles ressenties dans la coupe
de La Döle, l'intensite y a toujours ete la plus forte.

b) Determination de l'indice d'intensite tectonique regionale.

Rappeions qu'il s'agit de la somme des valeurs de l'intensite
des contre-coups transmis ä distance, c'est-ä-dire enregistres

N° des I

liionda/oscillations |
monaat Les Biolles La Döle

1 — — —

2 — — —

3 — — 45

4 — — —

5 — — —

6 30 — —

; 45 — —

8 — — —

Total 75 — 45

localement seulement par la courbe de l'indice de clasticite.
De ce fait ses valeurs n'ont subi aucune modification.

Nous ne tirerons de ces tableaux qu'une seule remarque, ä

savoir que si l'on compare les quatre poussees nos 4, 5, 6 et 7,
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tres semblables dans les differentes coupes, on constate que
dans la coupe de Riondaz les valeurs des poussees 6 et 7 trans-
mises ä distance par les mineraux detritiques sont beaucoup
plus faibles que Celles des poussees 4 et 5 transmises par le fond.
Si pour les deux premieres poussees la transmission avait eu

lieu par le fond, on aurait obtenu ä Riondaz des valeurs d'in-
tensite voisines de 80 et non de 40 comme c'est le cas.

II y a nettement dans ces faits un indice en faveur d'une
grande perte d'energie lors de la transmission des efforts

tectoniques par Pintermediaire du milieu aqueux.

2. Coupes du groupe de Vaulion.

a) Determination de Findice (Fintensite lectoniquc locale.

Le tableau obtenu est le suivant, exprime ton jours suivant
la meme convention: 0,01 mm — 10 unites.

NT0 des
oscillations

Six-
Fontaines Les Cities Vaulion Fcurlilles

1

>2

:i
'i
5

6
1

8

75
75
45
45

75
25
20
/

0
10

45
45
70
60
60

0

45

30
25
45
70
75
70

0

60
60
75
75
75
70
70
75

Total 360 290 360 560

Le classement par ordre decroissant est le suivant:

Feurtilles 560
Vaulion .'160

Six-Fontaines :!60
I,es Glees 290

Les resultats sont analogues a ceux obtenus precedemment.
1'n fait merite cependant d'etre souligne, ä savoir que les

points ä forte intensite et ä forte sensibilite sont toujours situes
ä proximite des decrochements actuels. L'emplacement original
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sernble correspondre ä des zones faibles avant cede ulterieure-
ment pour permettre le libre jeu des efforts tectoniques.

b) Determination de Vindice d'intensite tectonique regionale.

Nous n'avons que quelques valeurs se rapportant ä la poussee
n° 8 et il n'v a rien de particulier ä constater ä leur sujet.

N° des
oscillations

Six-
Fontaines Los Cl£es Vaullon Fcurtilles

8 / 60 45 /

Total 60 45 —

§ 4. L'indice d'intensite tectonique locale
ET LES COURBES BATH YMETRIQUES.

Nous savons que les courbes de meme indice de clasticite
des mineraux detritiques ne peuvent donner une esquisse de

la bathymetrie d'un bassin que dans le cas ou la cote est la

source des mineraux. Or, en milieu calcaire epicontinental, pour
ne prendre qu'un exemple, ceci est rarement le cas. La provenance

des mineraux detritiques etant lointaine, les courbes de

meme indice de clasticite ne donnent que l'allure generale des

principaux courants (fig. 7).
En tectonique. Ton sait que les segments correspondant aux

axes de poussees les plus intenses montrent les culminations
les plus elevees (transversales soulevees d'Ed. Parejas [11]).
Les diametres privileges se marquent dejä dans la paleogeo-

graphie par des variations de facies ou par des plis embryon-
naires dont on pourra suivre revolution jusqu'aux paroxysmes.

II est done normal d'admettre que Vindice d'intensite
tectonique locale d'un point est inversement proporlionnel ä la profon-
deur sous laquelle il se trouve. En d'autres termes, les zones ä

fort indice d'intensite tectonique locale sont placees sous les

tranches d'eau les plus faibles et vice versa.
C'est ainsi que nous pouvons maintenant etablir la liaison

entre la courbe de clasticite des mineraux detritiques et la
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profondeur ou distance ä la cöte. II nous etait impossible de le

faire avant que nous n'ayons constate avec sürete que dans la

plupart des cas la courbe de l'indice de clasticite des mineraux

Fig. 7.

Allure des courbes de meme indice de clasticite
du quartz detritique.

Les di.iiiirtres en nun dinnnuent graduellemcnl \ers le \\\ en monlrant
une orurme m£ridionale des apports.

V. Couches lacustres sup£rieures.
B. Intercalation marine moyenne (limite seplentrionale marquee par un

pointilie fin).
C. Couches lacustres inf6neures

detritiques exprimait non seulement les variations de la
puissance des courants, mais Celles de l'intensite tectonique. Et
comme d'autre part nous pouvons admettre que la profondeur
est fonction de l'intensite tectonique, nos relations se trouvent
ainsi etablies.
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Le rapport inverse qui lie l'indice d'intensite tectonique
locale et la profondeur est, comme on le sait, independant de

la sedimentation calcaire; par ce fait c'est un critere de premier
ordre pour les determinations bathymetriques. Si Ton joint
par des courbes les points ayant la meme I IT locale, on obtien-
dra des courbes bathymetriques qui seront d'autant plus
precises que le reseau des points d'observations sera serre. L'in-
teret de ces courbes reside dans leur grande sensibilite ä rendre

compte des particularites d'un relief sous-marin mouvant. En

effet, ces caracteres echappent entierement aux courbes de

l'indice de elasticity des mineraux detritiques, meme s'ils

proviennent de la cote elle-meme pour prendre le cas le plus
favorable.

§ 5. LTniiice de charge regit la distribution
DES APPORTS MINERAUX.

Les deux notions qui viennent d'etre developpees s'appli-
quent aussi ä la courbe de frequence des mineraux clastiques.

La notion üindice de charge locale exprimera les valeurs de

l'intensite de reaction de la charge sous l'effet des oscillations

tectoniques locales. Elle se base sur les indications fournies par
la courbe de charge locale.

Pour caracteriser les variations de charge bees aux contre-

coups transmis ä distance, le tableau est complete par Vindice
de charge regionale. Dans ce cas il faut utiliser uniquement la

courbe de frequence non modifiee, puisque pour construire la

courbe de charge locale, les influences ä distance ont pte pre-
eisement eliminees.

II est evident que lorsque les courbes d'intensite tectonique
locale et de charge locale s'identifient, les deux groupes d'in-
dices sont semblables.
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GHAPITRE V

LA COURBE DE L'INTENSITE TECTONIQUE LOCALE
ET LES RYTHMES DE SEDIMENTATION

§ 1. LES CARACTERISTIQUES DE LA COURBE DE L'INTENSITE

TECTONIQUE LOCALE.

Nous abordons maintenant le'probleme principal de notre
etude, ä savoir la comparaison entre le mecanisme qui est ä

l'origine des variations bathymetriques et ses effets sur les

processus de sedimentation.
Pour cela nous allons examiner tous les exemples dont nous

disposons de fa$on systematique afin d'essayer d'en degager
des lois de portee plus generale. Dans les comparaisons, deux
elements importants de la courbe de l'intensite tectonique
locale seront utilises:

1. L'amplitude (a) des variations d'intensite que nous avons
dejä chiffrees en unites suivant les conventions adoptees
plus haut;

2. La pente (a) de la courbe de l'intensite tectonique locale.
Pour eviter des complications, nous n'utiliserons pas la
valeur trigonometrique, mais simplement Tangle que fait
un segment donne de la courbe par rapport ä l'liorizontale,
cet angle devant etre par convention < 90°.

A. Les passages du milieu marin au milieu lacustre
(soulevements).

Portons dans un tableau tous les caracteres importants de

ces changements de milieu.
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Nom de la coupe
N° de

l'oscilla-
tion

Terme
de

depart

Terme
d'arri-

v£e

Termes
intermediates

deposes

a a

Riondaz 1 MO CH 0 45 70°
» 3 CC CY 0 80 65°

La Dole 1 CD CY BC 90 80°
» 4 CC BC 0 80 80°
» 6 CC CY DO 80 70°

Les Biolles 1 CY CH 0 45 30°
» 3 CC CH MO-BC- 45 35°

M-CY
» 7 CC CY 0 45 60°
» 8 CC CH II 45 55°

Six-Fontaines I CD CH (i 75 60°
» 5 MO CY 0 75 70°

Les Glees 3 CD CY 0 45 O©CO

Vaulion 1 MO CY 0 45 60°
» 4 CC CY 0 45 40°
» 5 MO CY 0 70 60°
» Ii CC CH MO 70 50°

Feurtilles 1 MO CY 0 60 75°
» 2 MO CY Ii 60 85°

§ 1. Les happokts entke l'a.mplituue «a» de la gourde
DE L'INTENSITE TECTONIQUE LOCALE ET LA SEDIMENTATION.

La premiere observation qu'il importe de faire est que la
valeur de « a » ne descend jamais pour une emersion au-dessous
de la valeur de 45. En d'autres termes, il s'agit de la valeur
d'intensite minimale donnant lieu au passage du milieu marin
au milieu lacustre. Nous sommes ainsi autorises ä admettre

que la valeur de Famplitude « a » de la courbe de l'intensite
tectonique locale definit le sommet d'un saut bathvmetrique
quelque soit son point de depart.

Cette constatation est encore soulignee par le fait que la
courbe bathvmetrique relative et la courbe de l'intensite
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tectooique locale ont, dans la plupart des cas, une allure sem-
blable. Ceci revient ä dire que le « saut» bathymetrique est

fonction directe de l'amplitude « a » de la courbe de l'intensite
tectonique locale, sans tenir compte de la presence ou de

l'absence de termes intermediates; seul compte l'intervalle
separant les termes extremes du saut (fig. 8, A et B).

La similitude des deux courbes est telle que nulle part une
forte amplitude de la courbe de l'intensite tectonique locale ne

coincide avec un petit saut bathymetrique. Prenons quelques
exemples typiques pour mettre en evidence les rapports en

question, en utilisant bien entendu les valeurs les plus fortes.

L'importance du saut bathymetrique est exprimee par le

nombre maximum de terrnes intermediaires realisables,
l'amplitude « a » est definie par les unites d'intensite:

Nombre
de termes

intermedial res

« a »

(raleur
approximative)

8 80
7 80
6 70
5 45
4

3 9

2 30
1 10

Exprimees graphiquement, ces valeurs donnent lieu a une
courbe qui est une droite passant par l'origine et montrant
bien qu'une fonction simple lie l'importance du saut
bathymetrique et l'amplitude « a ».

II va de soi qu'il faut tenir compte de la position du point
de depart du saut. En effet, une intensite de 80 unites peut
caracteriser un saut calcaire compact-calcaire ä Chara, tout
aussi bien que celui calcaire a Ostracodes-calcaire ä Chara. ou
la plus grande partie de l'energie est restee inutilisee puisque
le mouvement atteint presque immediatement son point
maximum. Le plus grand saut bathymetrique possible dans

nos series est: calcaire compact-calcaire ä Chara avec un inter-
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valle correspondant ä huit termes. II se produit dejä lors d'une

amplitude de la courbe de l'intensite tectonique locale de

45 unites au minimum, comme en temoigne le tableau general
ci-dessous, dans lequel sont reunies les valeurs d'intensite
realisees au cours des differents sauts bathymetriques etudies.

Terme
de (Imparl

Terme
(TarriYtV

Nombre
maximum
de termes

intermediaires

V aleurs
de « a »

cc CII 8 80

cc Cll 8 70
GC CII 8 45
CC CII 8 45

CC CY / 80
CC CY 1 45
cc CY 1 45
MO CII 7 45

MO CY 6 75
MO CY 6 70
MO CY 6 60
MO CY 6 60
MO CY 6 45
CD CH 6 75

CD CY 5 80
CD CY 5 90
CD BC 5 45

Bien entendu, le nombre maximum de termes sedimentaires
n'est pas toujours realise dans un saut bathymetrique, et la

valeur de l'intensite par terme sedimentaire varie en fonction
inverse du nombre de termes intermediaires presents dans le

saut en question.
Dans le cas d'un nombre eleve de termes intermediaires,

l'intensite de Feffort tectonique se trouve divisee par une
valeur forte, ce qui a pour effet de diminuer la quote-part de

chaque terme et vice versa. Prenons un exemple souvent realise
dans nos series, le saut bathymetrique calcaire compact-
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©

Fig 8.

Relations entre la courbe bathymetrique relative
et les caracteristiques de la courbe de l'intensite tectonique locale.

1. L*amplitude « a ».

Cas des suulövements*

Cas des subsidences

La pentc (anqle et).

A coupe de Si\-Fontaines.
B coupe de Feurtilles.
C coupe des Biolies.
D coupe de Riondai.
K coupe de llioiidaz.

F coupe des BiolJes.
Ct. coupe de Rionda7

Lcs elulTres correspondent aux oscillations tectoniques.
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calcaire ä Chara avec un nombre maximum de huit termes
intermediaires correspondant ä 80 unites d'intensite.

Inlensi le Nombre fie I envies
intermediaires realises Inlensi le unite

80 8 10

(MO, CD, BD, DO, MD, BC, M, CY)
80 4 20

(MO, BC, M, CY)
80 ,'i 26

(BC, M, CY)
80 2 40

(MO, CY)

Les conclusions relatives aux passages du milieu marin au
milieu lacustre sont les suivantes:

1. L'amplitude «a» de la courbe de l'intensite tectonique
locale regle l'importance du saut bathymetrique, compte
tenu de la position du terme de depart;

2. Le corollaire de la premiere conclusion: l'intensite par
unite sedimentaire varic en fonction inverse du nombre des

termes presents dans un saut bathymetrique.

§ 2. Les rapports entre l'angle a de la courbe
de l'intensite tectonique locale et la sedimentation.

Le nombre de termes intermediaires ayant pu se deposer lors
d'un saut bathymetrique quelle que soit son importance est

determine par la seconde caracteristique de la courbe de

l'intensite tectonique locale, ä savoir sa pente, exprimee comme
defini plus haut, par Tangle a. II faut, bien entendu. tenir
compte aussi dans ce cas de la position du terme de depart.

Prenons quelques exemples frappants (fig. 8, G): la poussee
n° 3 ä Riondaz est marquee dans la courbe de l'intensite
tectonique locale par un angle a 65L il y a absence totale de

termes intermediaires bien que le saut soit de la plus grande

importance puisqu'il va du calcaire compact au calcaire ä

Chara.
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En revanche, aux Biolles, pour la meme poussee, l'angle a
est de 35c, le saut bathymetrique est de la meme importance
mais quatre termes intermediaires se sont deposes: microbreche

oolithique, breche calcaire, marne et c-alcaire ä Ostracodes

(fig. 8, F).
Nous pourrions multiplier les exemples, mais partout la

meme notion se degage: le nombre des termes intermediaires
existant ä l'interieur d'un saut bathymetrique est fonction
inverse de la pente (angle a) de la courbe de l'intensite tec-

tonique locale; en d'autres termes, fonction inverse de la vitesse
de soulevement.

B. Les passages du milieu lacustre au milieu marin
(subsidences).

Voici. resumees en un tableau, les principales caracteristiques
de ce genre de mouvement:

Xoin do la coupe
N° de

l'oscilla-
I io Ii

Terme
de

depart

Tenne
d'arri-

vee

Termes
intermö-
diaires
dßposös

«a» a

Riondaz 1 GH CC MO 45 cn oo

» 5 CY CG MO 80 o©©

ha Dolo 5 BC CC 0 80 70°
» 6 BC CC 0 80 70°

Les Biolles 1 CH CC CY 45 55d

» 6 CH CC 0 45 50°
» 7 CY MO 0 45 60°

Les Glees 7 M MO 0 60 65°

Vaulion 2 CY CC 0 45 O
©

» 4 CY MO 0 15 50°
» 5 CY CC 0 40 O

©iO

» 8 CY MO 0 70 © ©o

Feurtilles 1 CY MO 0 60 70°
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1. Les rapports extre l'amplitude «a» de la courbe
DE L'INTENSITE TECTOMQUE LOCALE ET LA SEDIMENTATION.

Le cas de la subsidence est tout ä fait symetrique de celui
du soulevement (fig. 8, C, D, E) et les conclusions que Ton peut
en tirer sont identiques: l'ampleur du saut bathymetrique est

toujours fonction directe de l'amplitude « a » de la courbe de

l'intensite tectonique locale. II en est de meme pour la seconde

conclusion, ä savoir que l'intensite par unite sedimentaire
varie en fonction inverse du nombre de termes presents dans
le saut bathymetrique.

Tenne Terme Nombre
de (Imparl (Parrivee d'intermCdiuires

CH cc 8 45
CII cc 8 45
CH cc 8 45

CY cc 7 40
CY cc j 80
CY cc 7 45

CY MO 6 45
CY MO 6 70
CY MO 6 60

BC CC 5 80
BC CC 5 80
M MO 5 60

§ 2. Les rapports entre l'angle a de la courbe
DE L'INTENSITE TECTONIQUE LOCALE ET LA SEDIMENTATION.

Dans le cas des subsidences, l'angle a est presque toujours
superieur ä 50°, comme il ressort des precedents tableaux. II
est done normal qu'il y ait absence presque complete de termes
intermediaires. II n'y a, de ce fait, rien de particulier ä signaler
ä propos des phenomenes de subsidence qui sont parfaitement
symetriques dans tous leurs caracteres ä ceux de soulevement.
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C. Les oscillations en milieu marin.

Elles ne sont pas tres frequentes dans nos series et en general
leur amplitude est faible. II s'agit d'alternances de calcaires

compacts et de microbreches oolithiques assez regulieres et trop
peu importantes pour avoir aflecte la courbe de l'indice de

clasticite des mineraux detritiques. Une seule exception est

celle de l'oscillation n° 2 ä Riondaz qui s'inscrit par une
microbreche oolithique intercalee entre deux calcaires compacts,

accompagnee par un petit maximum de la courbe de l'indice de

clasticite atteignant 30 unites d'intensite (fig. 8, G).

D. Les oscillations en milieu Iacustre
et les surfaces d'emersion.

Les oscillations regulieres et de faible amplitude sont tres

frequentes en milieu Iacustre et consistent surtout en alter-
nances de calcaire ä Chara et de calcaire ä Ostracodes, englobant
parfois des breches calcaires et des marnes. L'accord avec la

courbe de l'intensite tectonique locale est le plus souvent la

regie.

Lorsque des surfaces d'emersion prennent naissance, on
observe le phenomene suivant: un fort maximum de la courbe
de l'indice de clasticite precede immediatement l'emersion.
Des que cette derniere se produit, le quartz detritique disparait
entierement pour ne reapparaitre que lors de la nouvelle
subsidence qui suit la plupart des cas d'emersion. II est evident

que cette lacune, due aux phenomenes d'isolement, coincide

avec la valeur la plus forte de la courbe de l'intensite tectonique
locale.

Meme si l'emersion est suivie par le depot de termes sedimen-
taires continentaux ou lacustres, failure de la courbe de clasticite

n'est pas modiflee. Quoi qu'il en soit, l'emersion correspond
au phenomene d'isolement le plus pousse, c'est-ä-dire ä une
lacune des apports detritiques et ä un maximum de la courbe
de l'intensite tectonique locale.

Archives des Sciences. Vol. 4, lasc. 2, 1951. 8
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CHAPITRE VI

CONCLUSIONS GfiNfiRALES

En etudiant le comportement, des mineraux detritiques, nous
avons montre qu'ils representent, dans le cas etudie, un
processus particulier de sedimentation venant se superposer aux
depots calcaires organo-chimiques du milieu epicontinental.
De ce fait, les mineraux detritiques nous ont permis d'etablir
la courbe de variation de l'intensite tectonique au cours du

temps; en d'autres termes, la courbe reelle du mouvement du

fond de la mer dans le temps.
Ea succession des termes sedimentaires resulte ainsi de l'in-

terference continue de deux processus, d'une part la sedimentation

organo-chimique, d'autre part les mouvements du fond
marin. Le jeu de ces deux facteurs suffit pour rendre compte de

toutes les particularity des series sedimentaires etudiees. Pre-
cisons qu'il s'agit d'un milieu presque exclusivement calcaire

avec un faible apport argileux pres des lignes de rivage, ce

dernier ne jouant du reste qu'un role tout ä fait secondaire.
Ce milieu se trouve caracterise par le fait qu'ä chaque pro-

fondeur correspond un terine lithologique strictement defini.
La succession de ces differents termes a pu etre etablie en allant
des calcaires compacts marins aux calcaires lacustres a Chara

et s'etend sur trois milieux differents: marin, lagunaire et
lacustre-continental.

Les alternances des differents termes ä l'interieur de cette
serie que nous venons de definir sont regies par les variations de

profondeur, en d'autres termes par les mouvements du fond
marin. L'importance de ces mouvements est fonction de l'am-
plitude de la courbe de l'intensite tectonique locale, ce qui
revient ä dire que Ton constate un rapport direct entre les

variations bathymetriques et l'amplitude des variations de

l'intensite tectonique.
Si l'importance d'un saut bathymetrique se trouve ainsi

definie, il reste ä examiner la fafon dont il se produit; la pente
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(angle k) de la courbe de l'intensite tectonique locale inter-
vient alors, exprimant la vitesse de soulevement ou de subsidence

du i'ond marin.
Si la vitesse du mouvement est faible, tous les termes sedi-

mentaires prevus dans notre succession pourront se deposer;
le cas est en effet realise et, de plus, on constate que les passages
sont graduels entre les termes. Des que la vitesse augmente et
depasse une certaine valeur, un nombre croissant de termes
intermediaires sont escamotes jusqu'au cas limite oü seuls

subsistent les termes extremes de la serie envisagee. L'absence
des termes intermediaires est soulignee par les limites nettes
entre les termes mis en contact par le phenomene.

Au cours des mouvements, les changements de vitesse sont

frequents; la vitesse est souvent faible aux extremites des

sauts bathymetriques et atteint son maximum au milieu.
Ainsi. dans le milieu de sedimentation etudie oü n'intervien-

nent pas les phenomenes colloidaux avec, leurs elfets retarda-
teurs. on peut meltre en evidence que les caracteres de la
courbe du mouvement du fond marin rendent compte du mode
de formation de la plupart des facies, tous issus d'un terme
primordial qui est un precipite calcaire d'origine organo-
chimique.

Universite de Geneve.
Institut de Geologie.
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